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DUAL CS 618Q

Tradition germanique, production chinoise : une tendance lourde 
de l’industrie de la haute-fidélité dont l’allemand Dual n’est pas 
exclu. En ce sens, l’histoire de la marque est assez comparable 

à celle de Thorens qui a quitté les vallées suisses pour s’installer en 
Allemagne et se faire assembler en Asie. Avec Dual, conception et 
ingénierie, soit le cœur de métier, demeurent localisées à Fuchstal 
en Bavière. Pourquoi insister sur ce point ? Parce que Dual, comme 
son concurrent Thorens, est une marque  patrimoniale qui tire son 
nom des premiers tourne-disques à double moteur combinant mé-
canisme d’horlogerie et moteur électrique datant de 1935. Premier 
fabricant de platines en Europe post-Seconde Guerre mondiale, 
la société construisit aussi amplis, tuners, lecteurs de cassettes et 
magnétoscopes, allant de rachats en rachats successifs pour enfin 
renaître sous la forme d’une nouvelle entité, DUAL Deutschland 
GmbH. Un retour à la source se concentrant sur les platines. L’an 
dernier, dans notre dossier vinyle, nous avons testé la CS 429, une 
platine automatique abordable « robuste, précise 
et fiable » précise le constructeur (Diapason d’or, 
cf. no 732). Au tour, cette année, de la CS 618Q 
qui culmine au sommet de la gamme dite ma-
nuelle avec l’entraînement direct, une particu-
larité qu’elle partage avec le très haut de gamme 
Primus Maximus – point significatif s’agissant de ce 
que Dual considère comme son haut de gamme. Elle 
est dotée d’un arrêt avec relevage automatique du bras 
en fin de disque, une manière de fidélité à son 
ADN. Le bras est un élément important : 
droit, en aluminium, à double cardan 
avec une coquille détachable sur laquelle 
est montée d’origine une Ortofon MM 
2M Blue. Les trois vitesses (331/3, 45 et 
78 T/mn) sont à choisir à l’aide de la molette, 
tandis qu’à l’arrière on trouve deux inverseurs : 

le premier pour passer du préampli RIAA intégré à une sortie di-
recte, le second pour désélectionner l’arrêt automatique.

L’écoute
Même si la CS 618Q n’est pas très massive (7,5 kg), elle isole décem-
ment des perturbations extérieures. Responsable de ceci, le bon ac-
cord plateau en aluminium doublé de caoutchouc et socle en MDF 
posé sur des pieds avec isolant élastomère. L’entraînement direct est 
intrinsèquement moins bruyant et plus stable que le duo poulie/cour-
roie ; Dual avance un taux de fluctuation de vitesse < 0,07 %. Le bras, 
simple en apparence, joue également son rôle : équilibré et stable, il pro-
cure un bon suivi de piste et guide l’Ortofon 2M Blue avec assurance. 
L’ensemble est très homogène, avec un caractère tonique et enlevé, 
une grande présence et une bonne profondeur de restitution que la 
captation live du Concerto pour piano de Mason Bates, avec Daniil 
Trifonov au clavier (extrait B) met bien en évidence. Ce tonus n’obère 
ni l’agilité du piano ni la transparence globale de cet enregistrement. 

On oubliera, en revanche, l’étage phono intégré, très 
en deçà du potentiel musical de cette platine. 

Non qu’il manque de finesse, mais d’énergie et 
de densité. La lecture du Lacrimosa, septième 

mouvement du Requiem de Mozart (extrait C), 
ne laisse planer aucun doute. Pour vibrer 

avec le chœur, il faut un étage phono à 
la hauteur, seule solution donnant l’assu-
rance de vivre une expérience musicale 
enviable et digne de cette Dual. Parce 

qu’elle le vaut bien.

Les + : Franche, homogène, déliée.
Les - : Etage phono juste passable.
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ENTRAÎNEMENT
ÉTAGE 
PHONO 

INTÉGRÉ

VITESSES
 en tr/mn

CAPOT
 anti 

poussière

DIMENSIONS 
LxHxP cm

POIDS              
en kg

Courroie NON 33/45 OUI 41,5x11,3x32 6,0

Courroie NON 33/45 OUI 44,5x12x36 4,6

Courroie auto NON 33/45/78 OUI 43x13x36,5 6,3

Direct NON 33/45/78 OUI 45x16,1x35,2 10,4

Direct OUI 33/45/78 OUI 43,5x14,5x36,7 7,5

Courroie NON 33/45 NON NC NC

Direct NON 33/45/78 OUI 45,3x17,3x37,2 13,0

Courroie NON 33/45 NON 44x14x36 6,5

Courroie NON 33/45 OUI 42,5x14,5x35,5 10,0

Courroie NON 33/45 49,6x17x39,6 40,0

Courroie NON 33/45 NON 50x15x40 33,0

Nos extraits test
Quatre extraits musicaux sont cités dans ces pages, choisis pour 
recouper des critères tels que vérité des timbres, étendue du spectre, 
dynamique, scène sonore… Un des quatre vinyles (C) est remasterisé 
à partir de bandes originales en quatre pistes. Les A, C et D sont issus 
de masters analogiques (bandes magnétiques).

A. Henry Purcell : O Solitude.  
Alfred Deller (contre-ténor), Deller Consort. Enregistrement 
d’exception (Diapason d’or et Grand Prix de l’Académie  
Charles Cros en 1979). Harmonia Mundi, 1977. 33 T/mn.

B. Mason Bates : Concerto pour piano et orchestre.  
Daniil Trifonov (piano), The Philadelphia Orchestra,  
Yannick Nézet-Séguin. DG, 2024. 33 T/mn.

C. Wolfgang Amadeus Mozart : Requiem KV 626 (Lacrimosa). 
Wiener Philharmoniker, Karl Böhm. Remasterisation  
d’un enregistrement de 1971 sur bandes quatre canaux réduits 
en stéréo. DG Original Source Vinyl, 2025. 33 T/mn.

D. Arvo Pärt : Cantus in memoriam Benjamin Britten. 
Staatsorchester Stuttgart, Dennis Russell Davies. ECM, 1984, 
réédité en 2024. 33 T/mn.
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